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DATES DE TERRAINÉCHANTILLON MÉTHODOLOGIE
Du 15 au 18 septembre 2023 Échantillon interrogé par Internetvia l’Access Panel Online d’Ipsos.

Méthode des quotas :sexe, âge, profession de lapersonne interrogée, catégoried’agglomération, région.

2 ‒

FICHE TECHNIQUE

Echantillon de 1 000personnes représentativesde la population françaiseâgée de 18 ans et plus.

XX /XX
Résultats significativement SUPÉRIEURS OU
INFERIEURS par rapport à la moyenne desrépondants

Certaines sous cibles sont présentées dans ce
document : les différences statistiquement significatives
(95%) sont indiquées en couleur pour une meilleure
lisibilité des résultats sur ces sous-populations d’intérêt.





Des situations incestueuses qui concernent plus d’1 Françaissur 10 et le plus souvent gérées « en famille ».
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Ⱶ Question 1. Personnellement, connaissez-vous dans votre entourage une ou plusieurs personnes qui, étant enfant ou adolescent, ont rencontré les situations suivantes avec un membre deleur propre famille (par exemple un père, une mère, un grand-père ou encore un oncle ou un frère, etc.) ?

BASE : ENSEMBLE DE L’ÉCHANTILLON (N=1000)

Près de 2 Français sur 5 connaissent au moins une personne qui a été victime d’une situation incestueuse.

DONTOUI, PLUSIEURS
PERSONNES DONTOUI, UNE PERSONNE

17%
Connaissent au moinsune personne victimed’une situationincestueuse

3
3

2
2

1
1

8
4
5
5

4
1

Ce graphique ne présente que les résultats des « témoins exclusifs ».Les victimes sont identifiées en question 9.

(*) Subir des agressions sexuelles comme des attouchements ou des caresses
(*)Être l’objet de confidences répétées à caractère sexuel

(*) Subir un ou des viols
(*)Être victime de harcèlement sexuel(propos, comportements à connotation sexuelle, envoi de photos pornographiques ou érotiques, etc.)

(*) Subir des actes d’exhibitionnisme
(*)Être obligé de poser pour des photographies érotiques ou pornographiques

% OUI
11%
7%
7%
7%
5%
2%

(Soit 168 répondants)

(*) « de la part d’un membre de votre famille »était mentionné sur chacun des items
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Ⱶ Question 2. Ces personnes (enfant, adolescent) qui ont été victimes de ces situations étaient-elles…?

BASE : AUX TÉMOINS EXCLUSIFS (N=168)

57

34

15

14

3

Un ami, une connaissance

Une personne de votre famille proche(frère, sœur, cousin)

L’un de vos parents(comme votre père, votre mère, votre oncle ou votre tante)

Un conjoint

Vous ne souhaitez pas répondre

10

6

3

2

1

% au sein desFrançais*

* Recalcul au sein de l’ensemble de l’échantillon des 1000 Français interrogés

Dans la majorité des cas, la victime est un ami ou une connaissance mais dans 34% des cas, c’est une personnede la famille.

Total supérieur à 100 car plusieurs réponses possibles.

Témoins
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35
65

4
3

2
2

1
x

2
2
2

1
2

1

Ⱶ Question 9. Vous personnellement, avez-vous déjà subi, durant votre enfance ou votre adolescence, les situations suivantes de la part d’un membre de votre famille (par exemple un père,une mère, un grand-père ou encore un oncle ou un frère, etc.) ?

BASE : ENSEMBLE DE L’ÉCHANTILLON (N=1000)

(*) Subir des agressions sexuelles comme des attouchements ou des caresses
(*) Subir des actes d’exhibitionnisme

(*)Être l’objet de confidences répétées à caractère sexuel
(*) Subir un ou des viols

(*)Être victime de harcèlement sexuel(propos, comportements à connotation sexuelle, envoi de photos pornographiques ou érotiques, etc.)

(*)Être obligé de poser pour des photographies érotiques ou pornographiques

Plus d’1 Français sur 10 déclare avoir été victime d’une situation incestueuse : des agressions sexuelles, desactes d’exhibitionnisme, des viols, du harcèlement sexuel ou encore des photographies pornographiques.

DONTOUI, PLUSIEURS FOIS DONTOUI, UNE FOIS

% OUI
6%
5%
4%
3%
3%
1%

11%
ont déjà subi unesituationincestueuse

Ce graphique présente les résultats des victimes. Il condense les résultats desvictimes en Q1 et en Q9.

(Soit 108 répondants)

(*) « de la part d’un membre de votre famille »était mentionné sur chacun des items

Victimes

Hommes

Femmes*
*Note de lecture : 65% des victimes sontdes femmes.
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Ⱶ Question 3. Par rapport aux victimes, qui étaient les personnes de la famille à l’origine de ces comportements ?

BASE : A CEUX QUI CONNAISSENT AU MOINS UNE PERSONNE VICTIME D’UNE SITUATION OU QUI ONT ÉTÉ VICTIMES (N=198)

26
25

18
15
14

11
6
5
5
4
3
2

15
6

Dans plus de ¾ des situations, la personne à l’origine de ces comportements est un homme de la famille : unpère, un oncle, ou un grand-père mais aussi dans presqu’1 cas sur 5, un cousin.

Total supérieur à 100 car plusieurs réponses possibles.

Leur père
Un oncle
Un cousin
Un frère

Leur beau-père
Leur grand-père

Leur mère
Une sœur
Une tante

Leur belle-mère
Une cousine

Leur grand-mère
Une autre personne de la famille
Vous ne souhaitez pas répondre

UN HOMME DE
LEUR FAMILLE77%

UNE FEMME DE
LEUR FAMILLE16%
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6115

22
2

Ⱶ Question 4. A part vous, est-ce que d’autres personnes ont été mises au courant des comportements subis par la victime / vous-même ?

BASE : A CEUX QUI CONNAISSENT AU MOINS UNE PERSONNE VICTIME D’UNE SITUATION OU QUI ONT ÉTÉ VICTIMES (N=198)

L’inceste, un secret bien gardé, bien que le plus souvent plusieurs personnes aient été au courant de la situation.

% OUI : 76

OUI, PLUSIEURS OUI, UNE SEULE NON, PERSONNE À PART MOI NE SOUHAITE PAS RÉPONDRE
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BASE : D’AUTRES PERSONNES ONT ÉTÉ MISES AU COURANT (N=149)

Lorsque l’on parle de l’inceste, c’est très majoritairement et presque toujours « en famille » : moins d’1 personne sur 3déclare que des autorités judiciaires, éducatives ou médicales en ont été informées.

Total supérieur à 100 car plusieurs réponses possibles.

80
45

25
19
18

12
4

33
35

29
3

Sous-total FAMILLE
Sa/votre mère, belle-mère
Son/votre père, beau-père

Des cousins ou des cousines
Des oncles ou des tantes

Sa/votre grand-mère
Son/votre grand-père

D’autre(s) personne(s) de la famille
Des amis, des proches

Des personnes extérieures(enseignant, médecin, psychologue, assistante sociale, policier, etc.)
Vous ne souhaitez pas répondre

76% Au moins une autrepersonne était au courant

Ⱶ Question 4. A part vous, est-ce que d’autres personnes ont été mises au courant des comportements subis par la victime / vous-même ?Ⱶ Question 5. Et qui étaient les personnes qui ont été mises au courant des comportements subis par la victime ou par vous-même si vous avez été concerné ?

ENMOYENNE, LES VICTIMES ONT
PARLÉ DE CES SITUATIONS À2,2

PERSONNES
SUPPLÉMENTAIRES



Des victimes dont le témoignage est trop souvent remis encause et qui ne bénéficient pas d’un accompagnementadéquat pour garantir leur sécurité.
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Témoins

37

34

Ⱶ Question 6. D’après ce que vous en savez, que s’est-il passé une fois ces situations révélées ?

BASE : D’AUTRES PERSONNES ONT ÉTÉ MISES AU COURANT (N=149)

Le témoignage de la victime a été mis en doute, on l’aaccusée de mentir

On a conseillé à la victime de garder le silence, de nepas aborder le sujet

Dans près de 3 cas sur 5, la parole de la victime a été minimisée : son témoignage a été remis en doute ou on luia conseillé de garder le silence. C’est encore plus le cas lorsque les victimes ont subi un ou des viols.

36

34

% OUI

Ont eu connaissance/ont subi un viol : 52%

53% DES PERSONNES DÉCLARENT QUE LA PAROLE DE LA VICTIME A ÉTÉ
MINIMISÉE D’AU MOINS UNE FAÇON

(N=130)
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Ⱶ Question 6. D’après ce que vous en savez, que s’est-il passé une fois ces situations révélées ?

BASE : D’AUTRES PERSONNES ONT ÉTÉ MISES AU COURANT (N=149)

Moins d’une personne sur 2 déclare que la victime a été éloignée (49%), protégée (45%) ou aidée afin de porterplainte (37%) une fois ces situations révélées.

% OUI

49
45
45

37
25

13

La victime a été éloignée de l’agresseur ou des agresseurs

La victime a été protégée de l’agresseur ou des agresseurs

Le ou les agresseur(s) a/ont été éloigné(s) de la victime

La victime a été aidée, orientée afin de porter plainte

Le ou les agresseur(s) a/ont reconnu les faits

La victime a été placée (Aide Sociale à l’Enfance)
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Ⱶ Question 7. Savez-vous si une plainte a été déposée devant la justice (que ce soit par la victime ou par une autre personne (signalement)) ?

BASE : A CEUX QUI CONNAISSENT AU MOINS UNE PERSONNE VICTIME D’UNE SITUATION OU QUI ONT ÉTÉ VICTIMES (N=198)

Un dépôt de plainte encore loin d’être systématique : il n’a eu lieu que dans 3 cas sur 10.

30

58

12

OUI, UNE PLAINTE A ÉTÉ
DÉPOSÉE

NON, AUCUNE PLAINTE N’A
ÉTÉ DÉPOSÉE VOUS NE SAVEZ PAS

Pas de différence significative suivant le niveaude proximité entretenu avec l’agresseur.

Témoins : 55%Victimes : 62%
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Ⱶ Question 8. Suite à ce dépôt de plainte, que s’est-il passé ?

BASE : SI UNE PLAINTE A ÉTÉ DÉPOSÉE (N=58)

21
75

33
18

60
20

61
18

36
62

28
63

18
7

31
20
12

17

La plainte a été classée sans suite
Il y a eu une instruction judiciaire

Les violences sexuelles subies par la victime ont été déqualifiées,minorées (*)
Il y a eu un non-lieu

Il y a eu un procès, suivi d’une condamnation
Il y a eu un procès, suivi d’un acquittement

Un dépôt de plainte qui, lorsqu’il est fait, entraine une instruction judiciaire et aboutit à une condamnationdans 3 cas sur 5.

OUI NON VOUS NE SAVEZ PAS

(*) viol en agressions sexuelles ou atteinte sexuelle, agressions sexuellesen atteintes sexuelles
! [base faible]

Témoins Victimes

21 32
75 68
33 40
20 23
58 73
23 24

(N=51) (N=27)! [base faible]

% OUI

! [base faible]



Si les Français estiment savoir quoi faire s’ils découvrentune situation incestueuse, le réflexe d’alerterimmédiatement les services de police et de protection del’enfance n’est pas encore majoritaire
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2 4

76

18

Ⱶ Question 10. D’après vous, lorsqu’un enfant dit qu’il est victime d’inceste aux services de police ou de gendarmerie, pensez-vous qu’il arrive qu’il mente ?

BASE : ENSEMBLE DE L’ÉCHANTILLON (N=1000)

La très grande majorité des Français déclare qu’il n’arrive jamais ou qu’il est très rare qu’un enfant mente endénonçant une situation d’inceste.

% Rarement /Jamais: 94

TRÈS SOUVENT SOUVENT RAREMENT JAMAIS

% Très souvent /Souvent : 6

Moins de 35 ans : 28%



18 ‒ © Ipsos | Les Français face à l'inceste – Pour l’association FACE À L’INCESTE – Septembre 2023
Résultats en %

14

45

37

4

Ⱶ Question 11. Personnellement, si un mineur vous disait être victime d’inceste, sauriez-vous comment réagir ?

BASE : ENSEMBLE DE L’ÉCHANTILLON (N=1000)

Près de 3 Français sur 5 déclarent qu’ils sauraient comment réagir si un mineur leur confiait être victimed’inceste mais seulement 1 personne sur 7 estiment « tout à fait » savoir ce qu’il faut faire.

% Non: 41 % Oui : 59

OUI, TOUT À FAIT OUI, PLUTÔT NON, PAS VRAIMENT NON, PAS DU TOUT

Témoins : 71%Victimes : 74%
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Ⱶ Question 14. Si un mineur vous disait être victime d’inceste, quels seraient, selon-vous, les personnes à prévenir en priorité ?

BASE : ENSEMBLE DE L’ÉCHANTILLON (N=1000)

Si les Français devaient prévenir quelqu’un de la situation incestueuse, de serait d’abord la police ou la justice(41%) mais près d’1 Français sur 3 irait d’abord voir la famille ou l’entourage de la victime (32%).

En premier
Au total

Un professionnel de la police, de la justice

Un membre de sa famille ou de son entourage

Un professionnel des services sociaux

Un professionnel de santé

Un professionnel de l’éducation

Témoins Victimes

62 62

53 54

40 37

35 34

10 14

(N=168) (N=108)

% Au total

Total supérieur à 100 car plusieurs réponses possibles.

71

50

42

32

6

41

32

14

11

2
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31

22

21

15

7

4

x

Ⱶ Question 12. Et personnellement, que feriez-vous si un mineur de votre famille venait vous confier qu’il est victime d’inceste ?

BASE : ENSEMBLE DE L’ÉCHANTILLON (N=1000)

Mais mis en situation, si la première réaction des Français serait le plus souvent de prévenir les services depolice et de protection de l’enfance (43%), près d’1 sur 3 en parleraient d’abord à la famille (31%) et plus d’1 sur4 temporiseraient ou ne feraient rien (26%).

Vous préviendriez ses proches pour qu'ils en parlent et décident de ce qu'il fautfaire
Vous emmèneriez la personne mineure au commissariat ou à la gendarmerie pourporter plainte et lancer une enquête

Vous préviendriez les services de protection de l'enfance de la situation etdénonceriez la personne mise en cause par le mineur
Vous lui diriez de faire attention à ce qu'il dit car ses accusations peuvent avoir desrépercutions très graves pour sa famille et pour lui aussi s'il ment

Vousmenaceriez la personne mise en cause de porter plainte contre elle si ellecontinue à avoir ces comportements avec le mineur
Vous lui diriez d'attendre un peu et de venir vous en reparler si les comportementscontinuent
Vous ne feriez rien car vous ne souhaitez pas intervenir et vous estimez que cela nevous regarde pas

Total supérieur à 100 car plusieurs réponses possibles.

43%
alerteraient EN PREMIER les servicesde police ou de protection del’enfance

% En 1er

26%
Temporiseraient ou ne feraient rien



Les Français sont favorables à la mise en place de mesuresvisant à prévenir l’inceste et à protéger les victimes.Si ce n’est pas le cas actuellement, mettre l’enfant à l’abri dèsla révélation des faits est largement plébiscité.
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Ⱶ Question 15. Personnellement, seriez-vous favorable ou pas à la mise en place des mesures suivantes ?

BASE : ENSEMBLE DE L’ÉCHANTILLON (N=1000)

Face à l’inceste, les Français sont massivement favorables à des mesures visant à aider et à obliger lesprofessionnels de santé à dénoncer toutes les situations d’inceste dont ils seraient témoins mais aussi àl’élargissement de l’infraction aux cousins et cousines.

TOUT À FAIT FAVORABLE PLUTÔT FAVORABLE PLUTÔT DÉFAVORABLE TOUT À FAIT DÉFAVORABLE

% Favorable
97

96

95

94

58

55

53

51

39

41

42

43

2

3

4

5

1

1

1

1

Développer des programmes de formation à destination desprofessionnels de santé sur l’inceste, son dépistage et sa prise encharge
Rendre obligatoire le signalement par les médecins d’unesuspicion d’inceste, en contrepartie d’une protection légale

Elargir l’infraction d’inceste commis sur un mineur aux cousins etaux cousines qui aujourd’hui ne peuvent pas être poursuivis aumême titre que les parents, les beaux-parents, les grands-parentsou encore les frères et les sœurs
Sensibiliser les enfants et les parents à l’inceste dans le cadre decampagnes de prévention dans les écoles

Témoins Victimes

97 95

95 94

96 96

89 90

(N=168) (N=108)
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Ⱶ Question 15. Personnellement, seriez-vous favorable ou pas à la mise en place des mesures suivantes ?

BASE : ENSEMBLE DE L’ÉCHANTILLON (N=1000)

Une large majorité de Français se déclare favorable à la mise en place de mesures préventives dès la révélationdes faits d’inceste : l’éloignement immédiat de l’enfant de l’agresseur mais aussi l’obtention de la gardeexclusive pour le 2ème parent dès les révélations de l’enfant.

TOUT À FAIT FAVORABLE PLUTÔT FAVORABLE PLUTÔT DÉFAVORABLE TOUT À FAIT DÉFAVORABLE

% Favorable

95

89

51

40

44

49

4

9

1

2

Eloigner l’enfant du/des présumé(s) agresseur(s) dès lemoment de la révélation des faits d’inceste, même sil’enquête permettant de démontrer que les faits d’incestesont avérés ou non est encore en cours

Permettre au second parent de l’enfant d’obtenir la gardeexclusive de l’enfant dès le moment de la révélation desfaits d’inceste, même si l’enquête permettant dedémontrer que les faits d’inceste sont avérés ou non estencore en cours

Témoins Victimes

96 96

85 86

(N=168) (N=108)
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Ⱶ Question 13. Et lorsqu’un enfant dit qu’il est victime d’inceste, que pensez-vous qu’il faille faire en priorité ?

BASE : ENSEMBLE DE L’ÉCHANTILLON (N=1000)

Pour 7 Français sur 10, il faudrait prononcer des mesures d’éloignement de l’enfant dès la dénonciation des faits.

71

29

PLUTÔT PRONONCER DES MESURES D’ÉLOIGNEMENT DE
L’ENFANT DÈS LA DÉNONCIATION DES FAITS et avant même la
fin de l’enquête qui permettra de savoir si les faits sont avérés car lesconséquences pourraient être très graves pour lui

PLUTÔT PRENDRE LE TEMPS DE MENER UNE ENQUÊTE pour
savoir si les faits d’inceste sont avérés avant d’éloigner l’enfant car cesont des accusations qui peuvent avoir des répercutions très gravespour la personne mise en cause

Ceux qui déclarent qu’il n’arrive jamais qu’un enfant mente endéclarant être victime d’inceste : 81%

Ceux qui déclarent qu’il n’arrive jamais qu’un enfant mente endéclarant être victime d’inceste : 19%
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NOS ENGAGEMENTS
Ipsos est membre des organismes professionnels français et européensdes études de Marché et d’Opinion suivants :

• SYNTEC (www.syntec-etudes.com ), Syndicat professionnel dessociétés d’études de marché en France
• ESOMAR (www.esomar.org ), European Society for Opinion andMarket Research,

Ipsos France s’engage à appliquer le code ICC/ESOMAR des études deMarché et d’Opinion. Ce code définit les règles déontologiques desprofessionnels des études de marché et établit les mesures de protectiondont bénéficient les personnes interrogées.
Ipsos France s’engage à respecter les lois applicables. Ipsos a désignéun Data Protection Officer et a mis place un plan de conformité auRèglement Général sur la Protection des Données (Règlement (UE)2016/679). Pour plus d’information sur notre politique en matière deprotection des données personnelles : https://www.ipsos.com/fr-fr/confidentialite-et-protection-des-donnees-personnelles

La durée de conservation des données personnelles despersonnes interviewées dans le cadre d’une étude est, à moinsd’un engagement contractuel spécifique :• de 12 mois suivant la date de fin d’une étude AdHoc• de 36 mois suivant la date de fin de chaque vagued’une étude récurrente

Ipsos France est certifiée ISO 20252 : Market Research parAFNOR Certification• Ce document est élaboré dans le respect de cescodes et normes internationales. Les élémentstechniques relatifs à l’étude sont présents dans ledescriptif de la méthodologie ou dans la fichetechnique du rapport d’étude.
• Cette étude a été réalisée dans le respect de cescodes et normes internationales

http://www.syntec-etudes.com/
http://www.esomar.org/
https://www.ipsos.com/fr-fr/confidentialite-et-protection-des-donnees-personnelles
https://www.ipsos.com/fr-fr/confidentialite-et-protection-des-donnees-personnelles
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FIABILITÉ DES RÉSULTATS

 En l’occurrence s’agissant de cette étude :
• Intervalle de confiance : 95%
• Taille d’échantillon : 1000

 Les proportions observées sont comprises entre :

1% 2% 5% 10% 15% 20% 25% 30% 35% 40% 45% 50% 55% 60% 65% 70% 75% 80% 85% 90% 95% 98% 99%

Borne Supérieure (%) Proportion observée (%) Borne Inférieure (%)



28 ‒ © Ipsos | Les Français face à l'inceste – Pour l’association FACE À L’INCESTE – Septembre 2023
Résultats en %

• Population cible : Hommes/Femmes 18 anset plus
• Tirage de l’échantillon : échantillon constituépar tirage aléatoire dans la base despanélistes éligibles pour l’étude.
• Critères et sources de représentativité :sexe, âge, zones UDA, catégoried’agglomération (données INSEE)

• Dates de terrain : 15 au 18 septembre 2023
• Taille de l’échantillon final : 1000 individus
• Mode de recueil : Recueil On line
• Type d’incentive : Programme de fidélisationavec système de récompense par cumul depoints pour les panélistes
• Méthodes de contrôle de la qualité desréponses: surveillance des comportements deréponse des panélistes (Repérage desréponses trop rapides ou négligées (cochéesen ligne droite ou zig zag par exemple))
• Contrôle de l’IP et cohérence des donnéesdémographiques.

• Echantillon pondéré
• méthode de calage sur marges
• Critères de pondération : Genre, âge, région,CSP, catégorie d’agglomération

FICHE TECHNIQUE

ÉCHANTILLON COLLECTE DE DONNÉES TRAITEMENTS DES DONNÉES

Étude CAWI sur panel IIS

Questionnaire
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EN AMONT DU RECUEIL
• Echantillon : structure et représentativité
• Questionnaire : le questionnaire est rédigé en suivant une norme derédaction comprenant 12 standards obligatoires. Il est relu et validépar un niveau senior puis envoyé au client pour validation finale. Laprogrammation (ou script du questionnaire) est testée par au moins 2personnes puis validée.
LORS DU RECUEIL
• Échantillonnage : Ipsos impose des règles d’exploitation trèsstrictes de ses bases de tirages afin de maximiser le caractèrealéatoire de la sélection de l’échantillon: tirage aléatoire, taux desollicitation, taux de participation, abandon en cours, hors cible…

• Suivi du terrain : La collecte est suivie et contrôlée (lien exclusif oucontrôle de l’adresse IP, pénétration, durée d’interview, cohérencedes réponses, suivi du comportement du panéliste, taux departicipation, nombre de relances,…).
EN AVAL DU RECUEIL
• Les résultats sont analysés en respectant les méthodes d’analysesstatistiques (intervalle de confiance versus taille d’échantillon, testsde significativité). Les premiers résultats sont systématiquementcontrôlés versus les résultats bruts issus de la collecte. Lacohérence des résultats est aussi contrôlée (notamment les résultatsobservés versus les sources de comparaison en notre possession).
• Dans le cas d’une pondération de l’échantillon (méthode de calagesur marges), celle-ci est contrôlée par les équipes de traitement (DP)puis validée par les équipes études.
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FIABILITÉ DES RÉSULTATS :ÉTUDES AUTO-ADMINISTRÉES ONLINE
La fiabilité globale d’une enquête est le résultat du contrôle de toutes les composantes d’erreurs, c’estpourquoi Ipsos impose des contrôles et des procédures strictes à toutes les phases d’une étude.
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• Design et méthodologie
• Elaboration du questionnaire / validation duscripting
• Coordination de la collecte
• Traitement des données
• Validation des analyses statistiques
• Elaboration du rapport d’étude
• Conception de la présentation des résultats
• Mise en forme des résultats
• Présentation orale
• Analyses et synthèse
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• Scripting
• Echantillonnage
• Emailing
• Collecte des données en France
• Traitement des données
• Mise en forme des résultats

Organisation (Étude sur panel online)
FICHE TECHNIQUE

LES ACTIVITÉS CONDUITES OUCOORDONNÉES PAR LES ÉQUIPESIPSOS EN FRANCE
LES ACTIVITÉS RÉALISÉES PARLES ÉQUIPES IPSOS LOCALESEXPERTES DE L’ACTIVITÉ
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À PROPOS D’ IPSOS
Ipsos is the world’s third largest market research company,present in 90 markets and employing more than 18,000 people.
Our passionately curious research professionals, analysts andscientists have built unique multi-specialist capabilities thatprovide true understanding and powerful insights into theactions, opinions and motivations of citizens, consumers,patients, customers or employees. We serve more than 5000clients across the world with 75 business solutions.
Founded in France in 1975, Ipsos is listed on the EuronextParis since July 1st, 1999. The company is part of the SBF 120and the Mid-60 index and is eligible for the Deferred SettlementService (SRD).
ISIN code FR0000073298, Reuters ISOS.PA, BloombergIPS:FPwww.ipsos.com

GAME CHANGERS
In our world of rapid change, the need of reliable informationto make confident decisions has never been greater.
At Ipsos we believe our clients need more than a data supplier,they need a partner who can produce accurate and relevantinformation and turn it into actionable truth.
This is why our passionately curious experts not only providethe most precise measurement, but shape it to provide TrueUnderstanding of Society, Markets and People.
To do this we use the best of science, technologyand know-how and apply the principles of security, simplicity,speed and substance to everything we do.
So that our clients can act faster, smarter and bolder.Ultimately, success comes down to a simple truth:You act better when you are sure.


